
Paul Diel en bref 
 
Philosophe de  formation, Paul Diel est un psychologue français 
d'origine autrichienne mort à Paris en 1972. Il est né  à Vienne en 1893 
de mère allemande et de père inconnu. Orphelin à 13 ans, Paul Diel 
passe huit ans dans un orphelinat religieux avant de commencer un 
parcours d’autodidacte.  
 
Ses travaux sont remarqués dès 1935 notamment par Einstein qui lui 
écrira : « Votre oeuvre, nous propose une nouvelle conception unifiante 
du sens de la vie et elle est à ce titre un remède à l'instabilité de notre 
époque sur le plan éthique. ».  
 
A cause de l'Anschluss, Paul Diel se réfugie en France 1938 où il sera 
par la suite interné dans le camps de Gurs en raison de sa nationalité 
étrangère. Après la libération en 1945, grâce aux recommandations 
d'Einstein et d'Irène Joliot-Curie, il entre au CNRS comme 
psychothérapeute dans le laboratoire de psychologie de l'enfant dirigé 
par le bio-psychologue Henri Wallon.  
 
Ce dernier le classera vu ses succès thérapeutiques dans la lignée de 
Freud, d'Adler et de Jung. Il souligne le mérite de ce fouilleur profond de 
la conscience, qui montre la progression menant de l'instinct à la raison. 
L'étude du fonctionnement psychique l'amène à travailler sur 
l'élucidation du sens caché des symboles dans les mythologies, les 
textes bibliques, les rêves et les symptômes psychopathiques.  
 
Gaston Bachelard, dans sa préface du Symbolisme dans la mythologie 
grecque (1954) témoigne de l'apport décisif de Diel à la compréhension 
du langage symbolique: « Quand on aura suivi Paul Diel dans ses 
traductions psychologiques minutieuses et profondes, on comprendra 
que le mythe couvre toute l'étendue du psychisme mis à jour par la 
psychologie moderne…».  
 
 
 
 
 


